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Le raccordement du barrage créé des délestages
Ebolowa. Depuis deux mois, la ville a renoué avec de longues coupures d’électricité.

La ville d’Ebolowa n’est dé-
cidément pas encore sortie
de l’auberge. Depuis le

mois de février dernier, les cou-
pures d’électricité sont redeve-
nues récurrentes dans la ville.
En effet, il ne se passe pas une
journée depuis cette période,
sans que l’on assiste à une sus-
pension brusque de l’énergie
électrique dans la ville. Lesdites
coupures allant généralement
de 06h00 à 18h00, voir 20h00
du soir. Un vrai calvaire pour
tous les secteurs d’activités et
toutes les couches sociales.
Couturiers, coiffeurs, promo-
teurs de secrétariats bureau-
tiques, tenanciers des débits de
boisson, ménagères. Parmi les

petites et moyennes entreprises
de la place payant le prix fort de
cette sempiternelle crise éner-
gétique, figurent en bonne
place, les poissonneries, les sa-
lons de coiffure et les menuise-
ries de la ville. Sylvain Ebene
est charpentier. Il se plaint de ce
que pendant la longue coupure
d’énergie dans la ville la se-
maine dernière, il n’a pu hono-
rer à un contrat car faute
d’électricité, impossible pour lui
de raboter les planches. Consé-
quence, il a raté le marché.
Pour Rodrigue Ekotto, promo-
teur d’un salon de coiffure dans
la ville, « c’est la catastrophe,
quand il y’a coupure d’électricité

dans la ville, nous tournons à
perte ».

Memve’ele

A la poissonnerie Congel-
cam sise au marché central
d’Ebolowa, le gérant ne déco-
lère pas, « nous sommes à plus
de 90.000 FCFA de dépense en
carburant par jour pour essayer
de conserver nos produits, à
cette allure, difficile de tenir ».
Des dépenses supplémentaires
pour une entreprise qui sup-
porte déjà plusieurs charges,
« impôts, électricité, salaires,
loyer …etc.», à en croire le gé-
rant.  Le même calvaire est
aussi vécu non loin de là. A la

poissonnerie Big fish. Ici, l’on
déplore régulièrement les
pertes du fait des multiples cou-
pures d’électricité dans la ville.
Plusieurs produits halieutiques
en décomposition. Un manque
à gagner énorme pour l’entre-
prise. Quand on lui demande
une estimation financière de ces
pertes, Dieudonné Voundi, le
gérant secoue la tête. Après un
moment, le gérant tout en mon-
trant du doigt les produits en
état de décomposition dans les
congélateurs, avance, « au
moins 100.000 FCFA de pertes
depuis la semaine dernière.
C’est la faillite, à cette allure,
nous sommes menacés de fer-
meture ». Depuis le début du
mois de février, des coupures
intempestives d’électricité sont
de retour dans la ville d’Ebo-
lowa. Les populations tirent le
diable par la queue. Les petites
entreprises en paient le prix fort.
Lundi, 11 mars 2019, la cellule
de communication d’Eneo a
rendu public un communiqué in-
formant les populations de cer-
taines localités de la région du
Sud que sur la demande d’EDC,
des travaux de construction de
la ligne Memve’ele-Mbalmayo
devaient être effectués mer-
credi, 13 et jeudi, 14 mars 2019
sur la ligne 30 kv Mbalmayo-
Ebolowa de 8h à 17h. Pour la
cellule de communication
d’Eneo, il s’agit principalement
du déroulage des conducteurs
90 kv transport Memve’ele.

Jérôme Essian

Des camions  encore bloqués à la frontière
Garoua Boulai. Ils sont  interdits d’accès en territoire centrafricain  suite au blocage par les
rebelles de la principale route qui mène à Bangui

Plus de 300 camions trans-
portant des marchandises
sont toujours stationnés

au niveau de Garoua Boulai à la
frontière avec la République
Centrafricaine. Il y a environ dix
jours une fraction des rebelles
centrafricains qui conteste les
accords signés à Khartoum
entre le gouvernement Centra-
fricain et les groupes rebelles, a
bloqué  en territoire Centrafri-
cain à 14 kilomètres  de Garoua
Boulai la principale route qui
relie Garoua Boulai à Bangui,
rendant ainsi impossible le tra-
fic entre les deux villes. Les
centaines des personnes sont
ainsi bloquées à la frontière

idem pour les marchandises la
capacité d’accueil en terme d’in-
frastructure hôtelière étant très
limitée, les conducteurs ont du
mal à se loger et se nourrir :
« Nous sommes là depuis une
semaine, car les rebelles ont
pris la route en otage côté Cen-
trafricain. Et cette situation a
des répercussions sur nous, la
preuve est que nous voilà coin-
cés ici où manger et dormir est
difficile » affirme Sidiki Arouna,
un conducteur de camion. Et à
son collègue Emerson Kenneth
d’ajouter : « Nous dormons
dans les voitures, pour  la nour-
riture non seulement on n’en
trouve pas mais les prix ont

augmenté  car le prix d’un plat
de nourriture varie entre 1500 et
2000 FCFA, contrairement à
500 FCFA en temps normal ».
La situation est inquiétante si
bien que les responsables en
charge du Bureau de gestion du
fret terrestre sont descendus
sur le terrain toucher du doigt la
gravité de la situation et récon-
forter les conducteurs en diffi-
culté : « Nous constatons avec
beaucoup de désolation que les
conducteurs dorment dans des
mauvaises conditions, d’autres
dans les hôtels  et cela néces-
site des frais supplémentaires.
Mais nous sommes satisfaits
qu’il y  ait aucun incident. Nous

leurs rassurons que le gouver-
nement  est en train de prendre
toutes les dispositions pour que
la situation revienne à la nor-
male » déclare El Hadji Ouma-
rou, le président national du
Bureau de gestion du fret ter-
restre (Bgft). Les autorités Ca-
merounaises sont très
préoccupées par la présence
des rebelles Centrafricains à
proximité  (14 kilomètres)  de la
frontière à Garoua Boulai et
pour éviter toute infiltration des
rebelles Centrafricains en terri-
toire Camerounais , le dispositif
de sécurité a été renforcé , on
note une forte présence des mi-
litaires du bataillon d’interven-
tion rapide (Bir) fortement
armés. Ces soldats  patrouillent
le long de la frontière  de ma-
nière permanente et dans les
villages environnants. A Garoua
Boulai c’est le calme, les popu-
lations vaquent  normale à leurs
occupations, les patrouilles de
police et de gendarmerie assu-
rent avec  beaucoup de satis-
faction la sécurité des
personnes et de leurs biens.
Garoua Boulai est un arrondis-
sement du département du Lom
et Djerem situé environ à 240 ki-
lomètres de Bertoua la capitale
régionale de l’Est. Cette localité
est traversée par une longue
partie de la frontière entre le Ca-
meroun et la République Cen-
trafricaine.

Charles Mahop

Les élèves accusés de vol

Les élèves de la terminale TI
et de la première TI du lycée

bilingue de Bertoua ont été mis
en congés provisoire, pour avoir
vandalisé les ordinateurs de
leur salle informatique. En effet,
ils ont démonté les 70 ordina-
teurs de leur salle informatique :
« Ils ont volé toutes les compo-
santes  des ordinateurs dans la
salle informatique. Sur les 70 or-
dinateurs qu’il y a dans cette
salle seuls deux fonctionnent
encore »  se plaint Nzhié
Ndtanga Léonard William, le
proviseur du lycée bilingue de
Bertoua. Face à cette situation,
les élèves ont été traduits à un
conseil de discipline tenu le 7
mars 2019 dernier : « Nous
n’avons pas exclu ces élèves,
mais nous avons demandé à
chaque élève de nous ramener
un ordinateur neuf, en bon état

et qui fonctionne. Et il emporte
la carcasse qu’il nous a laissé »
indique Nzhié Ndtanga Léonard
William. Le chef d’établissement
précise par la suite : « Ils ont
jusqu’au 18 mars 2019 pour se
plier à cette décision du conseil
de discipline, dans le cas cha-
cun se serait exclu lui-même du
lycée ».  Rendu à quatre jours
de la date butoir seul un seul  le
parent de l’élève  Mefand Bi-
wolé de la terminale TI, a déjà
exécuté la sanction. Le lycée bi-
lingue de Bertoua qui a une po-
pulation de 7000 élèves fait face
à une indiscipline légendaire de
ses pensionnaires. Au total c’est
une centaine d’élèves du lycée
bilingue de la série TI  (première
et terminale) qui sont concernés
par cette décision

C. M

Don de livres bilingue de Bertoua
Education. Ce cadeau a été offert par les
anciens élèves de cet établissement.

Les anciens élèves du lycée
Bilingue de Bertoua regrou-

pés au sein de l’association dé-
nommée For Ever Lybibert 94A
– 95, ont remis un important don
constitué de 108 livres à leur
ancien établissement. C’était  le
11 mars 2019 dernier à Bertoua.
Constitués des manuels au pro-
gramme, des dictionnaires, des
encyclopédies, des romans, ces
livres vont permettre de renfor-
cer l’offre de la bibliothèque de
cet établissement : « Nous
avons opté pour le livre pour
notre première sortie dans notre
ancien établissement car le livre
c’est l’essence de la culture »
indique  Quentin Thierry
Ndouyong, le président de l’as-
sociation For Ever Lybibert 94 A
– 95. Le don est apprécié dans
toute sa dimension par les diri-
geants de cet établissement car
ces livres viennent pallier à un
besoin qui se faisait ressentir
avec  acuité : « Je suis animé
par un sentiment de satisfaction
car les anciens pensionnaires
du lycée Bilingue ont opté pour
un type de don qui contribue di-

rectement à la formation, la cul-
ture de leur cadets notamment
le livre. Ce n’est pas la quantité
qui importe mais c’est la qualité,
nous pensons que ce sont des
initiatives à encourager »  se ré-
jouit  Nzhié Ndtanga Léonard
William, le proviseur du lycée bi-
lingue de Bertoua. Cet établis-
sement qui a un
effectif  d’environ 7000 élèves,
manque un espace de lecture
permanent pour les élèves ce
qui constitue une priorité pour
les responsables du lycée : « Il
nous faut un espace de lecture,
un local exclusivement pour la
bibliothèque  d’une capacité de
500 places c’est un projet à réa-
liser mais c’est aussi une main
tendue » confesse Nzhié
Ndtanga Léonard William. Les
donateurs projettent non seule-
ment pérenniser leur action
mais  s’illustrant dans d’autres
investissements afin de rendre
plus agréable le séjour des
élèves au lycée Bilingue de Ber-
toua.

C. M
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C’est vendredi La grève des enseignants a repris
Université de Ngaoundéré. Après le non-respect des engagements pris par madame le
recteur de l’institution universitaire, les enseignants de la Faculté des arts lettres et sciences
humaines ont repris le mouvement de grève  mercredi.

L’ambiance était tendue ce
mercredi 13 mars 2019 au
décanat de la faculté des

arts lettres et sciences hu-
maines de l’université de
Ngaoundéré. Le collectif des
enseignants de la dite faculté
ont repris avec le mouvement
de grève entamé depuis le 4
mars dernier pour revendiquer
le payement des primes de re-
cherches, de jurys des exa-
mens et de soutenances.  Dans
un communiqué signé par 26
enseignants de la Falsh, ils
dressent le constat que :
« aucun virement n’a été effec-
tué en faveur des Enseignants
dudit établissement à
l’échéance du mardi 12 mars
2019, la grève qui avait été sus-

pendue a repris» écrit le collec-
tif des enseignants de la Falsh.
Et d’ajouter que : « cette grève
se poursuivra jusqu’au samedi
16 mars 2019 si entre temps au-
cune solution n’est apportée
aux revendications expri-
mées ». Les salles de cours des
différents niveaux sont restées
vides toute la journée de mer-
credi. Rendus au campus, les
étudiants de la dite faculté sont
retournés chez eux. « Nous
sommes les victimes de cette
grève. Voilà 13 jours que les
cours n’ont pas repris. Nous
n’avons pas les résultats des
examens de rattrapage. C’est
dur pour les étudiants » confie
déçu Alyoum, un étudiant en li-
cence 3 géographie. Dans les

bureaux, les enseignants de la
Falsh sont présents, mais se
tournent les pouces. « Voici les
copies des examens de rattra-
pages. Ils seront corrigés
lorsque nos banquiers nous di-
ront que le virement a été effec-
tué. » confie un enseignant
membre du collectif des gré-
vistes.

Pour le professeur Iya
Moussa, le doyen de la Falsh,
l’acte des enseignants grévistes
est irresponsable d’autant plus
que les services financiers de
l’université de Ngaoundéré, sur
instruction de madame le rec-
teur travaillent depuis lundi der-
nier pour satisfaire le collectif
des enseignants de la Falsh.

Dans un communiqué signé

par Jacques Fame Ndongo, le
ministre de l’enseignement su-
périeur, il écrivait que les vire-
ments bancaires dans les
comptes des enseignants cher-
cheurs avaient commencé le 12
mars 2019 ceci sur haute ins-
truction du chef de l’Etat. Cette
opération allait se poursuivre le
18 mars prochain à l’agence
comptable du compte d’affecta-
tion spéciale située au 10
étages du ministère de l’ensei-
gnement supérieur pour les
payements par billetage. Il s’agit
selon le ministre de l’enseigne-
ment supérieur, du paiement
des allocations concernant le
4ème trimestre de l’exercice
2018.

Adolarc Lamissia

Sa voix érail-
lée et caver-

n e u s e
réveillerait le
dernier des
scélérats enfoui
dans quelque
c a t a c o m b e s .
L ’ h o m m e
chante comme
il danse.
Comme un
pied. Le beat
qui l’accom-
pagne est un
régal d’improvi-
sation sacca-
dée et
m o n o c o r d e
sorti tout droit
d’un de ces
Juke-Box 2.0
qui font fureur
dans nos stu-
dios d’enregis-
trement. Si
vous ne l’avez
pas encore écouté, courez
donc dans le premier bar du
coin et vous serez abondam-
ment servis. Et malheur aux
retardataires car « ça a déjà
commencé ». Nyangono du
Sud est le nouveau maitre
des dancefloors au Cameroun
et avec lui on trépigne autant
qu’on se marre.

« Mais franchement com-
ment un chanteur aussi nul
peut-il se hisser au sommet
des hit-parades », s’indignent
les puristes qui moquent le
succès « éphémère » du
chanteur tout en lui prédisant
une fin artistique aussi rapide
que sa fulgurante ascension.
« Comment ? » Eh bien
« comme ça », sommes-nous
tentés de leur répondre. On
est au Cameroun, s’ils ne
l’avaient pas remarqué. Le
pays champion du monde des
paradoxes
au cas où
i l s
n ’ é t a i e n t
pas au courant. Mais oui, le
pays de Manu Dibango et de
Richard Bona est ainsi capa-
ble de s’abandonner à des so-
norités d’une pauvreté
artistique affligeante qui font
plus penser à une cacophonie
médiévale qu’à de la vraie
musique. Et puis pourquoi
parler de Nyangono seule-
ment. N’a-t-on pas eu dans un
passé encore récent le « Pin-
guiss » de Daniel Baka, le
« Ça sort.. » de Malhoox ou
même le capharnaüm mor-
bide de Tenor ?

Ici c’est le Camer

Franchement, un Camerou-
nais digne de ce nom devrait-
il encore s’émerveiller du
succès de Nyangono ? N’a-t-
on pas déjà assez disserté
sur les sublimes contradic-
tions qui  travaillent ce pays,
véritable scandale de ri-
chesses naturelles et hu-
maines, qui se refuse
obstinément au développe-
ment ? Le monde ne s’est-il
déjà pas assez ému de ce
que ce peuple qui a été à
l’avant-garde des combats
pour l’indépendance en
Afrique s’affaisse lamentable-
ment devant une dictature
quasi quarantenaire qui le
momifie pour en faire une co-
horte de consommateurs

acharnés de
bière et de
sexe ?

P o u r q u o i
railler le feu
d’artifice de
notre Nyan-
gono national
si on ne peut
s’indigner de
ce que  nous
avons su pro-
duire des
Roger Milla et
des Samuel
Eto’o, donner
n a i s s a n c e
aux Joël Em-
biid et  Pascal
Siakam (ces
sportifs que le
monde entier
nous envie)
pour ensuite
g r o s s i è r e -
ment échouer
à organiser

une Coupe d’Afrique des Na-
tions dans les délais ? Notre
pays me fait souvent penser à
ces enfants nés dans l’abon-
dance et  à qui la providence
a tout donné mais qui sont
désespérément attirés par la
rue, le vice, la bêtise.

Foup…Fap

Si non expliquez-moi com-
ment ce Cameroun qui est re-
connu comme un inépuisable
réservoir d’intellectuels de
haut vol est tenu en laisse de-
puis plus de 15 ans  par une
poignée d’érudits catho-
diques  à deux balles qui
abreuvent le peuple d’un « sa-
voir »  approximatif et tatillon
ou tout simplement  inexis-
tant. Dites-moi comment on a
su former des journalistes et
animateurs parmi les plus bril-

l a n t s
d ’A f r ique
pour en-
s u i t e

confier nos studios et nos mi-
cros à des semi lettrés qui
hurlent insanités et inepties à
longueur de journée sans que
personne ne songe à les ren-
voyer sur les bancs d’école
qu’ils n’auraient pas dû quitter
de sitôt en assumant qu’ils y
aient jamais fait un détour.

Si on ne peut faire ce diag-
nostic et s’attaquer au mal ca-
merounais à la racine, il est
inutile de venir jouer les es-
thètes de l’art sur l’œuvre de
Nyangono du Sud. C’est un
« battant » qui a compris que
son pays fonctionne à l’obs-
cène, à la médiocrité, à la bê-
tise. Il a tenté un coup et la
mayonnaise a pris. Son Ndolè
« passe le marché » et les ja-
loux n’ont qu’à se boucher les
oreilles. Ce spécimen nous
ressemble dans tout ce qu’il a
d’hideux, d’hilarant,  d’impro-
visé, de spontané. C’est notre
produit et nous devons l’ac-
cepter, l’adopter, le consom-
mer. Comme  la Première
Dame qui  a adoré lors des
Canal d’Or. Elle l’invitera cer-
tainement au Palais. Le gars
va « pointer » et sera à l’abri
pendant au moins deux ans.
Vous avez dit Nyangono du
Sud ? Moi je dis Nyangono du
Cameroun. Foup…Fap !

Hiondi Nkam IV

Nyangono du Cameroun

Des travaux pour renforcer le service
Electricité. L’opérateur du secteur, Eneo, est déterminé à renforcer son réseau de distribution
pour davantage satisfaire  ses 1.300 000 clients.

Ce mercredi au quartier
Alada à Yaoundé, les po-
pulations vaquent à leurs

occupations. Il est 10h.  Ces ha-
bitants n’ont  pas d’électricité
depuis quelques jours à cer-
taines heures de la journée. Ils
vivent dans cette situation de-
puis le 9fevrier 2019. «A 6h on
coupe l’électricité qui ne revient
qu’à 14h ». A quelques mètres
du carrefour borne 10 à Odza,
les agents d’Energy of Came-
roon (Eneo) sont sur place. Une
zone de sécurité est aménagée.
Dans cette zone,  un camion
bras permettant de faire des
manutentions est placé.

Aux environs, des électri-
ciens du réseau arborant des
combinaisons, casques sur la
tête et des chaussures de sécu-
rité vont et viennent. L’un passe
des chaînes pour renforcer la
ligne sur le poteau, les autres, à
même le sol, travaillent en col-
laboration pour changer des câ-
bles électriques. Ils
réaménagent les lignes aé-
riennes. C’est donc à dessein
qu’il n’y a pas d’électricité dans
cette zone. « Nous demandons
aux populations de supporter le
désagrément pour avoir une
meilleure qualité de service »,
rassure Jean Jacques Gwet, le
chef de projet. 

Au quartier Tsinga, un ca-
mion occupe la chaussée en
face de la Fécafoot. Les agents
d’Eneo sont également installés
là-bas. Ils s’attèlent à réhabiliter
les câbles dans le sol, c’est le
chantier souterrain. Ainsi, pen-

dant cinq mois,  ils feront ce tra-
vail dans 27 axes ou quartiers
dans la ville de Yaoundé. La rai-
son est qu’Eneo a lancé des
chantiers de renforcement des
réseaux de distribution dans les
villes de Yaoundé et Douala.
Cela rentre dans son pro-
gramme d’investissement 2019.
Le but  de ces travaux est de
renforcer et de sécuriser les ré-
seaux dans la capitale politique
et économique.

Ainsi environ 24 Km ont déjà
été réalisés en aérien dans le
cadre de 19 chantiers en cours.
Alors, les câbles ont déjà été re-
nouvelés sur 1,270 Km pour 26
chantiers en cours en souter-
rain.  Accroitre la capacité d’ali-
mentation et améliorer la
disponibilité d’énergie électrique

dans les quartiers est la princi-
pale préoccupation de la so-
ciété. «  Le fait étant qu’au fur et
à mesure que le temps passe il
y a une croissance dans la ville
en termes de demande et les
besoins en énergie deviennent
lourds »,  explique l’expert. Pour
ce faire, dans la zone d’Alada,
par exemple, les techniciens de
réseaux remplacent les câbles
de faibles sections (34mm4) par
ceux de grandes sections donc
148 mm4. « Cela fait une aug-
mentation de 4,5. Les câbles ne
vont plus chauffer, les pertes
techniques vont diminuer. Les
ménages auront une meilleure
qualité de tension », précise
l’expert, chef du projet. 

Sur près de 95 Km de lignes
effectivement entamés, les

techniciens sur le terrain  ont
déjà  atteint 25% de réalisation
selon Jean Jacques Gwet, le
chef de projet. Pendant les 4
autres mois, les manouvres ré-
habiliteront 62,6Km de réseaux
aériens et 31,8Km de réseaux
souterrains. Puis adviendra le
remplacement des poteaux en
bois et la réhabilitation des
transporteurs. Seuls les trans-
formateurs et les câbles d’ali-
mentation ne seront pas
changés. Les pannes et acci-
dents ne seront effectivement
réduits que si les populations
arrêtent de « voler » le courant. 

« Certes les câbles avec une
capacité de transit multipliée par
3 sont adoptés, mais comment
les transformateurs pourront
supporter cette énergie », s’in-
terrogent les profanes. «Quand
nous ravitaillons  de l’énergie
dans un secteur c’est en termes
d’abonnés. Sur une ligne si
nous avons 10 clients, nous
fournissons l’énergie pour ce
nombre. Mais le constat est que
sur une ligne où nous avons 10
clients, il y a 300 qui piquent
l’énergie. Malgré cette réhabili-
tation des câbles et autres, avec
ce phénomène, il y aura tou-
jours des incidents comme les
baisses de tensions et incidents
et cela grille souvent nos appa-
reils. Avec près de 22 000 000
d’habitants, nous avons que
1. 300 000 clients. Où se pro-
cure le reste », se désolent les
responsables d’Eneo. 

Guillaume Aimée Mete

Un prisonnier de l’épervier signe une motion
Soutien à Paul Biya. Placé sous mandat de dépôt dans  l’affaire Mebe Ngo’o,  Maxime
Mbangue figure parmi les fils du Sud qui adressent des félicitations au Chef de l’Etat.

Ecroué à la prison centrale
de Yaoundé depuis le
vendredi 8 mars 2018,

Maxime Mbangue est parmi les
« forces vives »de la région du
Sud, qui ont signé une motion
de soutien au président de la
République le 10 mars 2019 à
Ebolowa. Le 13 mars dernier, le
quotidien national Cameroon tri-
bune a publié en page 8 et 9
une déclaration de soutien au
président de la République Paul

Biya. Cette motion comporte
plus de 500 signataires, parmi
lesquels se trouvent Maxime
Mbangue, le coaccusé d’Ed-
gard Alain Mebe. Il est poursuivi
pour détournement présumé
des deniers publics dans le
cadre de l’affaire
Magforce.  Pour l’instant il est
difficile de dire si c’est à l’ancien
conseiller technique d’Edgard
Alain Mebe Ngo’o qui a donné
les consignes à travers la prison

centrale de Yaoundé que son
nom soit mentionnée dans cette
liste. Au moment où cette décla-
ration a été signée, Maxime
Mbangue n’était plus libre de
ses mouvements. Dans cette
motion des « forces vives de la
région du Sud », figure égale-
ment le nom du regretté Benja-
min Gérard Assouzo’o, l’ancien
directeur commercial et du mar-
keting de Camtel. Ce cadre de
Camtel est décédé en janvier

dernier à Yaoundé. Ce n’est pas
la première fois qu’une motion
de soutien des forces vives de
la région du Sud attire les curio-
sités. L’année dernière le nom
du regretté Foumane Akame,
membre du Conseil Constitu-
tionnel a figuré dans une décla-
ration des élites du Sud.

P.N.

Hiondi Nkam IV



page 4 - le jour n°2892 du vendredi 15 mars 2019 h t t p : / / l e q u o t i d i e n l e j o u r . i n f o

AVIS DE VENTE SUR SAISIE IMMOBILIERE AU PLUS OFFRANT ET
DERNIER ENCHERISSEUR

L’AN DEUX MILLE DIX NEUF ET LE 11 AVRIL 
Par devant la Chambre Commerciale du Tribunal de Grande Instance de Mfou siégeant
en la salle ordinaire de ses audiences ;
A la requête de la société AFRILAND FIRST BANK SA, Société Anonyme au capital de
FCFA 20 000 000 000, dont le siège social est fixé à Yaoundé, BP 1184, Agissant pour-
suites et diligences de ses représentants légaux, créancière poursuivante ayant pour
conseil constitué, la SCPA TAPTUE-MAMBOK & Associés, Société d’Avocats au Barreau
du Cameroun, BP 20269 Yaoundé, Tél 243 58 21 83/ 699 30 15 74.

IL SERA ADJUGE AU PLUS OFFRANT ET DERNIER ENCHERISSEUR

L’immeuble rural situé à Soa au lieu dit Ebogo, objet du titre foncier 4459/Mefou et
Afamba, morcellement du titre foncier N° 825/Mefou et Afamba de contenance superfi-
cielle de 18 ha 08a 07ca (dix huit hectares huit ares sept centiares), limité au Nord par
des rues non dénommées et par le terrain de monsieur NGANGUEM NZALLI Beaude-
laire, au Sud par la partie restante du titre foncier N° 825/Mefou et Afamba, à l’Est par
la ruisseau Ngobo, à l’Ouest par la partie restante du titre foncier N° 825/Mefou et
Afamba et par le terrain de messieurs ESSOMBA EYEBE Alain Jean Bernard et  EYEBE
BILAIE  Ferdinand.
Ledit immeuble qui appartient  en toute propriété à la société Civile Immobilière LA TOUR
dont siège social est fixé à Yaoundé au lieudit Elig ESSONO et immatriculé au Registre
de commerce sous le N° RC/YAO/2006/B/1020 du 03/02/2006, a été affecté en garan-
tie du concours bancaire obtenu par la société SATCOM SARL dont siège social est fixé
à Yaoundé au lieudit Elig-ESSONO, icelles ayant constitué pour leur défense, Maitre
Denis Pascal KOUAM, Avocat au Barreau du Cameroun, BP 20262 Yaoundé, Tél 699
41 61 59.
Outre les charges et conditions énoncées au cahier des charges, les enchères seront re-
çues par tranche de 5 000 000 FCFA sur la mise à prix de  F CFA Quatre Cent Soixante
Deux Millions Quatre Cent Cinquante Six Mille Quatre Cent Quarante Neuf (F CFA
462 456 449).  
Fait et rédigé à Yaoundé le 13 Mars 2019 Par la SCPA TAPTUE-MAMBOK & Associés,
Société d’Avocats poursuivant soussigné.
SCPA TAPTUE-MAMBOK & Associés Me ALIMA NGONO Suzanne
Société d’Avocats Huissier de justice
BP 20269 Yaoundé BP 36 Mfou
Tél : 699 30 15 74 Tél : 677 77 74 84

NOTICE OF AUCTION SALES

THE YEAR OF TWO THOUSAND AND NINETEEN AND THE 11TH OF APRIL
Before the commercial division of the High Court of Mfou holding in his ordinary hall
of hearing;
At the request of AFRILAND FIRST BANK PLC with a capital of FCFA 20 000 000,
whose head office is at Yaoundé PO BOX 1184, Independence square, acting behest
and his legal representatives, pursuing creditor whose  constituted council is SCPA
TAPTUE-MAMBOK & Associates Law Firm, PO BOX 20269 Yaoundé, Phone 243 58
21 83 /699 30 15 74. 

IT WILL BE SOLD TO THE HIGHEST AND LAST BIDDER

An estate property situated at SOA-Ebogo covering a surface of area of 18 ha 08 a
07 ca from land tittle N° 4459/Mefou et Afamba bounded at the North by unknown
road and the land of Mr NGANGUEM NZALLI Beaudelaire, At the south by the rest
of land tittle N°825/Mefou Afamba, at the East by the river named Ngobo, at the West
by the rest of land the land tittle N° 825/Mefou Afamba and the lands of Mr ES-
SOMBA EYEBE Alain Jean Bernard, EYEBE BILAIE  Ferdinand.

This property is owned by The Société Civile Immobilière LA TOUR, whose head of-
fice is situated in Yaoundé at Elig ESSONO quarter, has been put in guaranty by the
SATCOM LTd situated at Elig Essono whose have beneficiate a credit from the bank.
All these are legally represented by Barrister Denis Pascal KOUAM, Advocate and
solicitor of the Cameroun Bar with Chamber situated in Yaoundé, PO BOX 20262 and
Phone 699 41 51 59.

Besides the charges and conditions contained in the cahier de charge, the bids will
be receive in instalments of FCFA 5 000 000 on reserve price of FCFA F CFA
462 456 449.
Done on the 13th day of April 2019 by the SCPA TAPTUE-MAMBOK & Associates
Law Firm, undersigned Barristers at law suit.

TAPTUE-MAMBOK & Associates Law Firm Me ALIMA NGONO Suzanne
Barristers-at-law and solicitors  Bailiff
POP BOX 20269 Yaoundé POBOX 36 Mfou
Tél: 243 58 21 74/ 699 30 15 74 Phone: 677 77 74 84

ANNONCE LEGALE
AVIS DE CONVOCATION AUX ACTIONNAIRES

Les actionnaires de la Société ECOBANK CAMEROUN S.A sont convoqués en Assemblée Générale Ordinaire le 29
mars 2019 à 16 heures précises dans les locaux de l’Hôtel Akwa Palace à Douala, à l’effet de délibérer sur l’ordre du
jour suivant :

• Rapport du Conseil d’Administration à l’Assemblée Générale sur les comptes de l’exercice clos au 31 décembre
2018.

• Rapport Général et Rapport Spécial des Commissaires aux Comptes. 
• Approbation des comptes de l’exercice clos au 31 décembre 2018.
• Affectation du résultat au 31 décembre 2018.
• Distribution des dividendes au titre de l’exercice 2018.
• Ratification de la Cooptation d’un nouvel Administrateur.
• Quitus aux Administrateurs et aux Commissaires aux Comptes. 
• Approbation des conventions règlementées.
• Fixation de l’indemnité globale annuelle des Administrateurs.
• Pouvoirs pour formalités.

Les actionnaires indisponibles à la date de l’Assemblée peuvent se faire représenter par un mandataire de leur choix à
la condition que ce dernier soit porteur d’un pouvoir (modèle de ce pouvoir est disponible au siège social de la Banque
à Douala).

Les documents et projet de résolution à soumettre à cette Assemblée seront tenus à la disposition des Actionnaires au
siège social de la société durant les quinze jours qui précédent la réunion.

Isaac LOBE NDOUMBE
Président du Conseil d’Administration
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A c t u a l i t é

Niat et Cavaye restent en poste
Parlement. Le Statu quo est maintenu à l'Assemblée nationale et au
Sénat à la suite des élections des membres du bureau qui ont eu lieu
hier.

C'est sans surprise que
Cavaye Yeguié Djibril a
été reconduit à la cham-

bre basse du Parlement. En
effet, sur 138 votants, 118 ont
accordé leurs votes au prési-
dent sortant de l'Assemblée na-
tionale. Il était l’unique candidat,
en plus porté par le Rdpc, le
parti majoritaire. Dans un rituel
déjà connu, cette candidature a
été annoncée par l’honorable
Jean Bernard Ndongo Es-
somba, président du groupe
parlementaire Rdpc. Puis le
même scénario s’est produit
pour le premier vice-président,
Hilarion Etong. Sur les 136
votes enregistrés, il récolte 115
suffrages en sa faveur et 21 bul-
letins nuls. Les élections des

vice-présidents, questeurs et
secrétaires se sont comme à
l'accoutumée, déroulées sous
forme de scrutin de liste majori-
taire. Aucune objection n’a été
enregistrée concernant la liste
proposée. Le bureau de l'année
législative dernière a alors été
reconduit, avec l'approbation de
tous les députés. 

Au Sénat, Marcel Niat Nji-
fenji, a également été reconduit.
Sur les 100 sénateurs, 99 ont
voté. Le président a obtenu 92
voix contre 7 abstentions, sa-
chant que c’est le nombre d’élus
du Sdf. Ensuite, l’ensemble du
bureau a été reconduit. 

« 26 ans que vous me sup-
portez, 26 ans que vous êtes à
mes côtés. Dans sept mois

nous allons encore voter, et je
vous recommande d'aller à ces
élections dans l'ordre, la paix et
la transparence » Telles sont les
exhortations de Cavaye Yeguié
Djibril revêtu de ses attributs de
président de l'Assemblée natio-
nale.

Dans les jours à venir, les
parlementaires des deux cham-
bres vont véritablement débuter
la session. Des projets de loi
sont attendus. « Nous sommes
dans une année législative un
peu compliquée. Donc le statu
quo était attendu. On s'est prêté
au jeu et on attend les projets et
propositions de lois pour se
mettre au travail » ; a expliqué
Josua Osih, député du Sdf. 

Murielle tchoutat

Les joutes sont ouvertes à Bafoussam 1er

Législatives. Le maire Jules Hilaire Focka Focka a déclaré sa
candidature mardi dernier.

La commune d’arrondisse-
ment de Bafoussam 1er
est de plus en plus convoi-

tée par les partis de l’opposition.
La configuration actuelle du
conseil municipal de cette com-
mue témoigne à suffisance que
la stratégie pour débouter l’ac-
tuel maire se tisse tant au sein
de l’opposition que dans le parti
au pouvoir. Dans cette com-
mune depuis les municipales de
2013, trois partis à savoir, le So-
cial democratic front (Sdf), le
mouvement pour la renaissance
du Cameroun(Mrc) et le Ras-
semblement démocratique du
peuple camerounais (Rdpc)
partage le conseil municipal.
Avec la gifle du Mrc au Rdpc
lors de la présidentielle d’octo-
bre dernier, tout porte à croire
que la candidature Jules Hilaire
Focka Focka trouvera du répon-
dant plus solide en face.

Une difficulté qui semble déjà
mesuré par Jules Hilaire Focka
Focka, maire de cette commune
depuis 2013. « Nous sommes
sur le terrain depuis quelques
semaines. Nous enregistrons
aussi des difficultés dans nos
différentes sous-sections mais
nous apportons également des
solutions au fur et à mesure »,
confie-t-il. Pour ce qui est de
son bilan à la tête de cette com-
mune, le maire se réjouit du fait
que « le budget est passé de
plus de 50 millions à un milliard
F.Cf. On a pris 4 ans pour as-
seoir un certain nombre de
choses. On va construire l’hôtel
de ville sans compter la

construction des ponts, la réha-
bilitation du centre de santé in-
tégré de Kam Badiemgbou en
2017, du pont de Nefenkié réa-
lisé en 2016, la construction de
l’école primaire et maternelle
publique de Mvutsa’a en 2016,
entre autres projets. Je serai
candidat et, ensemble, nous al-
lons achever les travaux enta-
més lors du premier mandat.
Nous avons déjà bien avancé
avec le projet de construction
de l’hôtel de ville, du centre mo-
derne des loisirs et du marché
moderne », poursuit Jules Hi-
laire Focka Focka.

En rappel, du côté du Sdf, la
candidature de Cyrille Gnang
avait été déjà présentée pour
succéder à l’équipe actuelle.
Pour ce qui est de la construc-
tion de l’hôtel de ville engagée
après l’achat de terrain à hau-
teur de 120 millions F.Cfa, il y a

un conflit entre le maire et la
communauté urbaine. Jules Hi-
laire Focka Focka Focka confie
qu’« il nous restait saisir la jus-
tice pour annulation de la vente
et que monsieur Chendjou (ven-
deur du terrain querellé) nous
rembourse la somme de 120
millions. Nous attendons que la
justice se prononce là-dessus ».

Avec cette autre candidature
déclarée, le Sdf et le Rdpc se
positionnent ainsi en attendant
d’autres potentiels candidats
pouvant conquérir les voix lors
des élections municipales pro-
chaines. Pour l’heure, l’urgence
reste la campagne pour les ins-
criptions sur les listes électo-
rales dans cette circonscription
communale en attendant la
convocation du corps électoral.

Aurélien Kanouo
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E
Les métiers portuaires en vitrine
Douala. La 8ème édition du Salon international des métiers de l’emploi
(Sime) est une plateforme de vulgarisation des multiples offres de ce
secteur.   

Debora est embauchée au
Guichet unique des opé-
rations du commerce ex-

térieur (Guce) il y a trois ans.
Elle est toute émue lorsqu’elle
se rend à son boulot le premier
jour. Mais la joie qui se lit sur
son visage disparait aussitôt
quand elle aperçoit près du bâ-
timent abritant les bureaux du
Port autonome de Douala
(Pad), une plaque portant l’ins-
cription : « Union des arma-
teurs... ». La jeune fille,
paniquée, demande à son en-
tourage s’il s’agit bien des ven-
deurs d’armes installés ainsi en
plein cœur de la capitale écono-
mique. Une collègue tente de la
rassurer en expliquant que « ce
sont des gens qui arment les

bateaux... ». Débora ne re-
trouve toujours pas la sérénité t
panique encore plus. Quelques
heures plus tard, son chef de
service lui expliquera le travail
des armateurs, qui font partie
d’un des nombreux métiers por-
tuaires. Il lui présentera au pas-
sage d’autres métiers et profils
de ce secteur à l’instar des aco-
niers, des dockers, des décla-
rants en douanes, entre autres

Comme Debora, plusieurs
jeunes n’ont aucune connais-
sance de la multitude de mé-
tiers qu’offre la place portuaire
au Cameroun. Pour changer la
donne et attirer plus de monde
vers ce secteur qui participe du
développement économique du
pays, les organisateurs de la

8ème édition du Salon interna-
tional des métiers de l’emploi
(Sime) ont décidé de mettre ces
professions en vitrine. Pendant
trois jours, du 13 au 15 mars
2019, des différents acteurs du
secteur portuaire et près de
5000 jeunes des centres de for-
mation vont se côtoyer au club
Pad à Douala et échanger au-
tour du thème : «emplois por-
tuaires, une marée
d’opportunités». « Au Came-
roun, on met plus en avant les
métiers de la communication,
du marketing. Le défi de ce pro-
jet est de donner l’information. Il
y a tellement de métiers dans le
secteur portuaire mais qui ne
sont malheureusement pas
connus des jeunes à la re-
cherche d’opportunités », a re-
levé Débora Tonye Mvaebeme,
la promotrice du Sime.  

Ces trois jours d’échange,
selon les organisateurs, per-
mettront aux responsables des
centres professionnels de
conformer leurs enseignements
avec les attentes pour une meil-
leure adéquation formation-em-
ploi et une meilleure insertion
professionnelle. D’après Issa
Thiroma Bakary, le ministre de
l’Emploi et de la formation pro-
fessionnelle, ce salon est l’oc-
casion d’une plateforme
d’échange, de valorisation et de
vulgarisation des emplois mari-
times en mer et sur terre. Le mi-
nistre fait savoir également que
les jeunes en quête d’emploi
doivent saisir toutes les « op-
portunités » à temps. « Le chô-
mage des jeunes n’est pas une
fatalité et l’ordre actuel est inac-
ceptable. Les jeunes doivent
faire preuve de courage, d’au-
dace et de témérité», a –t-il sou-
tenu.
Mathias Mouendé Ngamo

Une vue du 3ème portique de quai du Port de Douala.

Précisions sur bauxite de Minim-Martap

Ressources naturelles. Canyon Resources a
identifié 250 millions de tonnes de «à très
haute teneur», sur le gisement.

Le 17 septembre 2018, dans
la localité de Minim-Martap,

la filiale locale de Canyon Re-
sources a procédé au lance-
ment de «la dernière phase de
recherche», avant le dévelop-
pement des gisements de
bauxite de Minim-Martap et de
Ngaoundal, en présence du mi-
nistre camerounais des Mines
de l’époque. Le 12 mars 2019,
Canyon Resources a publié sur
la plateforme britannique Proac-
tiv Investors, les premiers résul-
tats de ses activités
d’exploration sur le gisement de
bauxite de Minim-Martap, situé
dans la région de l’Adamaoua.

Selon l’explorateur, il a été
«identifié une ressource de
bauxite à très haute teneur, de
près de 251 millions de tonnes
sur les 550 millions de tonnes
existantes du projet de classe
mondiale Minim-Martap, au Ca-
meroun (…) Un examen détaillé
de l'exploration effectuée par
SRK Consulting confirme que
plus de la moitié de la zone
forée pour les ressources en
vrac, contient plus de 50%
d'oxyde d'aluminium (Al2O3)
avec une très faible quantité de
contaminants».

Pour rappel, c’est le 11 juillet
2018 que le gouvernement a
délivré à la société Camalco, fi-
liale camerounaise de la junior-
minière australienne Cayon

Resources, trois licences d’ex-
ploration des gisements de
bauxite de Minim-Martap et de
Ngaoundal, consacrant ainsi le
retrait de ces licences à la so-
ciété Cameroon Alumina (CAL).
Cette entreprise, fruit d’un joint-
venture entre l’Américain Hy-
dromine, l’émirati Dubal
Alumina et l’Indien Hindalc, n’a
pas pu conclure une convention
minière avec l’Etat camerou-
nais, après plusieurs années de
négociations. 

En reprenant ainsi les permis
sur les gisements de bauxite de
Ngaoundal et de Minim-Martap,
après un peu plus de 2 années
de négociations avec les autori-
tés camerounaises, l’Australien
Canyon Resources s’est offi-
ciellement engagé à mobiliser
plus de 6 milliards de francs
Cfa, afin de remplir un cahier
des charges qui s’étend sur une
période de 3 ans non renouve-
lable. 

Selon les experts, le potentiel
des gisements de Minim-Martap
et Ngaoundal (550 millions de
tonnes), couplé aux 50 millions
de tonnes du gisement de
Fongo Tongo, dans la région de
l’Ouest du pays, font du Came-
roun le 2ème terreau de la
bauxite en Afrique, derrière la
Guinée-Conakry. 

Source. Investiraucame-
roun.com

Une plate-forme numérique pour les recettes 
Bafoussam 1er. L’engagement a été pris par le premier magistrat de
cette circonscription du département de la Mifi  dans la région de
l’Ouest.  

La commune d’arrondisse-
ment de Bafoussam 1er se
digitalise. Pour Jules Hi-

laire Focka Focka, son maire,
sa ville se doit de s’« ouvrir au
monde afin de mieux se vendre
et de ventre ses produits à l’in-
ternational. L’atteinte de cet ob-
jectif passe par la numérisation
de la ville. La plate-forme per-
mettra également d’attirer les in-
vestisseurs. Il sera question
pour chacun qui a besoin des
informations sur notre com-
mune d’entrer dans le site et
d’en tirer celles dont il a besoin
». 

Une fois la plate-forme mise

en place, chacun pourrait dans
un premier temps sur une durée
de deux ans, visiter, acheter ou
vendre des produits sur le site
gratuitement. « Nous allons
dans la phase expérimentale,
permettre à chacun d’entrer
dans notre site sans débourser
un franc. Nous avons pensé
que cette période s’entendre sur
une durée de deux ans. Nous
voulons que notre arrondisse-
ment soit la première en la ma-
tière au Cameroun. Une ville
totalement numérisée. C’est un
impératif. Nous avons déjà
assez avancé avec ce projet.
Nous pensons que d’ici juin

2019, tout sera déjà mis en
place dans ce sens. C’est un
projet qui nous tient à cœur »,
soutient Jules Hilaire Focka
Focka. 

« À travers cette plate-forme,
nous ne voulons plus voir nos
agents être insultés quand ils
prennent des tickets de marché
aux petits commerçants. Cette
plate-forme nous permettra de
recouvrer nos recettes munici-
pales sans toutefois nous faire
lyncher par les populations qui
ne maitrisent rien des textes ré-
gissant les attributions d’un dé-
légué du gouvernement et de
celles d’un maire d’une com-
mune d’arrondissement dans
l’amélioration des conditions de
vie des populations à travers la
réhabilitions ou la construction
des routes, de l’alimentation en
eau et de l’électrification princi-
palement. Ces derniers nous in-
sultent parce qu’ils sont
ignorants des responsabilités
de l’un comme de l’’autre », pré-
cise-t-il.  Pour Jules Hilaire
Focka Focka, il est temps de
penser à une nouvelle ville mo-
derne de Bafoussam dans la
zone de Kouékong avec un
marché ultramoderne bâti sur
des lotissements classés. 

Aurélien Kanouo 

Hausse des exportations en février

Banane. Elles ont atteint 21
497 tonnes au mois de fé-

vrier dernier, contre 18 752
tonnes à la même période l’an-
née précédente, soit une aug-
mentation de 2 745 tonnes,
d’après des statistiques compi-
lées de l’Association bananière
du Cameroun (Assobacam). La
société des Plantations du haut
Penja (PHP), filiale de la Com-
pagnie fruitière de Marseille
avec 19 737 tonnes de banane
expédiées, occupe la tête des
compagnies exportatrices. Avec
1760 tonnes de banane expor-

tées en février dernier contre
647 tonnes à la même période
de l’année dernière, la société
Boh plantations arrive en
deuxième position.

La Cameroon developmemnt
corporation (CDC) qui ne pro-
duit actuellement que 2000
tonnes par mois a, quant à elle,
arrêté ses exportations depuis
septembre dernier à cause de la
crise sociopolitique dans les ré-
gions du Nord-ouest et du Sud-
ouest, où sont situées ses
plantations. 

F.E
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5 596

Le chiffre

Le total des bilans des
banques au Cameroun

s’établit à 5 596 milliards
Fcfa, celui des

établissements financiers à
426 milliards Fcfa à fin

novembre 2018.

La citation 

« Nous avons une large
vision de notre projet, qui

n'est pas seulement celui de
créer un jeu vidéo qui

rappellerait des histoires et
anecdotes africaines. Il est
clair que nous préférerions

voir des gens se divertir avec
nos produits plutôt que ceux

des autres. Mais au delà,
nous voulons créer un

écosystème et le studio de
production n'est qu'un point

de départ ».

milliards Fcfa

c o

Madiba Olivier,

Kiro'o Games

“Le secteur est mal structuré”
Gérard Ntchouabia. Le  président de l'Association Camerounaise pour
les Énergies Renouvelables (Acer) se félicite tout de même des
avancées notables enregistrées.
Qu’est ce que l’Acer et quels
sont ses objectifs ?

Acer (Association Camerou-
naise pour les Énergies Renou-
velables) est une Association
citoyenne de solidarité interna-
tionale  qui est régulièrement
déclarée respectivement au Ca-
meroun et en France dont l’idée
force est « œuvrer pour le bien
être des populations camerou-
naises à travers l’utilisation des
énergies renouvelables ». Ses
objectifs sont multiples à savoir
: la promotion et la vulgarisation
des énergies renouvelables au
Cameroun à travers les col-
loques, conférences, salons …,
l’Information et la sensibilisation
des populations camerounaises
à travers son magazine « Pla-
nète verte infos » pour le re-
cours aux énergies
renouvelables pour pallier au
déficit d'électricité qu'elles vi-
vent au quotidien. La structura-
tion de la filière  des énergies
renouvelables à travers sa pré-
sence au Comité Technique (CT
19) des énergies nouvelles et
renouvelables de l'Agence des
Normes et de la Qualité (Anor)
du Cameroun.

Que pensez-vous de la situa-
tion des énergies renouvela-
bles au Cameroun ?

Longtemps stagnantes, les
énergies renouvelables com-
mencent à décoller. Ceci grâce
à la Direction des Energies Re-
nouvelables et de la Maîtrise de
l’Energie du Ministère de l’Eau
et de l’Energie (Minee) qui fait

des efforts à son niveau pour
faire bouger ce secteur. Grâce
aussi aux associations  qui opè-
rent dans le secteur comme
Acer, et aux professionnels du
domaine qui  tant bien que mal
répondent aux cahiers de
charge des populations en
quête d'une solution énergé-
tique alternative pour leur projet.
Alors, il faut relever que beau-
coup reste encore à faire pour
améliorer ce secteur  mal struc-
turé.

Quel était le but de votre pré-
sence à Promote 2019 ?

Notre présence à Promote
2019 était de faire  bien évi-
demment comme le stipule le
statut de notre Association, la
promotion des énergies renou-
velables à travers le concept «
Village des énergies renouvela-
bles » qui est  un village regrou-

pant au même endroit tous les
professionnels du secteur. De
plus, notre présence à Promote
a eu pour but de mener  majes-
tueusement une réflexion sur un
thème à travers une grande
conférence - débat que nous
avions organisée sur le thème «
Les énergies renouvelables au
Cameroun : réussir la stratégie
nationale du développement de
la filière », conférence - débat
de haut niveau patronnée par  le
Ministre de l'Eau et de l'Energie,
qui a vu la participation des ex-
perts et organismes internatio-
naux  en l'occurrence  le SER
(Syndicat des énergies renou-
velables de France) et de
L'Ademe (Agence de l’environ-
nement et de la maîtrise de
l’énergie de France).

Avez-vous obtenu les résul-
tats attendus ?

Nous sommes bien plus que
satisfaits des résultats. En effet,
les professionnels qui ont ex-
posé dans le village des éner-
gies renouvelables ont pu nouer
des contacts pour d'éventuels
projets d'énergies renouvela-
bles, et par ailleurs, plusieurs vi-
siteurs du « village des énergies
renouvelables» ont pu être ren-
seignés sur le fonctionnement
des systèmes innovants liés
aux énergies renouvelables. En
l’occurrence sur le fonctionne-
ment d'un système solaire pho-
tovoltaïque, des pompes à eau
solaire.

Propos recueillis par 
 Murielle Tchouta

EDC au chevet des ex-employés de la Cwe
Bertoua. Electricity Développement Corporation veut s’assurer que
tous les griefs exprimés par les ex-travailleurs de l’entreprise chinoise
ont trouvé solution conformément à la réglementation en vigueur au
Cameroun.

Un atelier de restitution des
travaux de suivi des
plaintes des ex-employés

de la Cwe dans le cadre de la
construction du barrage hydro-
électrique de Lom Pangar s’est
tenu à Bertoua le 12 mars 2019
dernier . Durant la construction
de l’ouvrage, certains employés
avaient connu des accidents de
travail et autres souffrances.
Une fois les travaux achevés,
plusieurs plaintes  des ex-em-
ployés de la Cwe ont été enre-
gistrées : « selon le règlement
du contrat  signé, il est men-
tionné que lorsque l’employé
travaille en astreinte, il avait
droit à trois repas par jour mais
dans le déroulé, les employés
supportaient une bonne partie
de leurs repas. En plus il y a des
droits de cotisation à la Cnps
qui n’étaient pas reversés alors
que ces droits étaient retenus

sur les salaires des employés  il
faut donc rétablir  les victimes
dans leurs droits », martèle
Yves Ngono , le président  du
syndicat national des travail-
leurs  du secteur de développe-
ment des ouvrages de
production , de transport et de
régulation de l’électricité en
abréviation Syntdoptre .

Le syndicaliste exige par la
suite : « nous exigeons que cet
argent  soit reversé à la Cnps ou
alors aux travailleurs ».  Plu-
sieurs autres plaintes ont été
enregistrées , mais Edc a réuni
en août 2018, avec l’appui de la
banque mondiale,  toutes les
parties impliquées dans la ges-
tion de ces plaintes : « Il faut
d’abord  préciser que les plai-
gnants n’ont pas de contact
avec Edc , mais notre soucis est
de se rassurer que toute les
plaintes sont prises en compte

et surtout  faciliter la gestion  de
ces dernières conformément à
la loi par les différentes parties
indexées »,  explique Adrien
Towa  Director of Engineering
and  projects à Edc , représen-
tant le Directeur général. 

Edc  a trouvé judicieux de
faire  avec toutes les parties un
état des  lieux  du traitement  et
du suivi des plaintes des ex-tra-
vailleurs portées à l’attention du
comité de gestion des plaintes
car certains acteurs n’étaient
pas informés de l’évolution de la
situation depuis la rencontre d’
Août 2018 : « Il faut que nous
soyons tous informés de ce qui
est déjà fait  et en plus, il faut
présenter les actions qui seront
menées dans le futur en ce qui
concerne les plaintes pen-
dantes », laisse entendre
Adrien Towa . Pour plus de
transparence, une enquête
conjointe Cnps et Délégation ré-
gionale de la sécurité sociale de
l’Est va séjourner à Lom Pangar
en présence de Edc et la
Banque mondiale afin d’établir
les liens de causalité entre l’ac-
tivité professionnelle et l’acci-
dent ayant entraîné le décès du
feu Ndinga Patrick  et un taux
d’incapacité de 25 %  de
Abondo Lastane deux ex-tra-
vailleurs de la Cwe, dans le
cadre de la construction du bar-
rage à retenue d’eau de Lom
Pangar.

Charles Mahop

Une contre-performance camerounaise

Emission de titres publics. L’État n’a
enregistré qu’un taux de souscription de
78,20% lors d’une émission d’obligations du
Trésor (OTA) de l’ordre de 20 milliards FCFA
effectuée le 20 février dernier sur le marché de
la Communauté économique et monétaire de
l’Afrique centrale (Cemac).

Ainsi, pour cette
opération  étalée sur trois

ans, à laquelle 6 spécialistes en
valeurs du Trésor (SVT) ont été
associés, le pays n’a réussi à
engranger que 14,770 milliards
FCFA pour un taux de rende-
ment pondéré de l’ordre de
4,23%.

Cette contre-performance,
note-t-on, intervient alors que
les émissions de titres publics
du pays étaient en constante
hausse, depuis le début de l’an-
née. En atteste, les records de
sollicitations à l’instar de l’émis-
sion de bons du Trésor assimi-
lables (BTA), réalisée le 27
février dernier sur le même mar-
ché qui a connu un taux de
souscriptions de l’ordre de

185,68% pour les 50 milliards
FCFA sollicités.

Le Cameroun prévoit, pour
2019, des émissions de titres
publics à hauteur de 260 mil-
liards FCFA pour combler, en
partie, un gap de 482 milliards
FCFA sur des recettes budgé-
taires attendues de 3.991,1 mil-
liards FCFA, à travers les
emprunts obligataires, des BTA
et des OTA.

Le pays a, pour faire face aux
tensions de trésorerie crois-
santes dans un contexte de di-
minution des recettes
pétrolières et de montée de l’in-
sécurité, accéléré ces dernières
semaines son programme de
mobilisation de ressources fi-
nancières.

F.E
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Les Lions avec Tagueu et Nsame
Lions Indomptables. Le sélectionneur national a publié la liste des joueurs convoqués pour le
match contre les Comores du 23 mars prochain à Yaoundé, hier.

Clerence Seedorf, le sé-
lectionneur des Lions
Indomptables, a laissé

durer le suspense. Il a été
parmi les derniers sélection-
neurs en Afrique à publier la
liste des joueurs convoqués
pour la 6ème et dernière jour-
née des éliminatoires de la
Can Total Egypte 2019. Cest
hier, 14 mars 2019 qu'il l'a fait,
à travers une publication de la
Team Press Officer, Lucresse
Mebenga. Pourtant, l'on sait
que les joueurs convoqués
pour les rencontres internatio-
nales de football reçoivent
leurs convocations dans leurs
clubs au moins 15 jours avant
la date du match, suivant la
réglementation de la Fifa. Ce
qui signifie que depuis le 8
mars dernier, Clarence See-
dorf devait avoir publié la liste
des Lions Indomptables
convoqués en vue de la ren-
contre de la dernière journée
des qualifications pour la Can
Total Egypte 2019. Le retard
observé par le technicien
néerlandais a laissé cours à
plusieurs supputations. Il y a
des listes qui ont circulé, fai-
sant état de certains joueurs
de retour dans la tanière. L'on
a à plusieurs reprises parlé de

certains champions d'Afrique
2017 tels Adolphe Teikeu, le
défenseur central qui évolue à
Al Madina, en Arabie Saou-
dite, Jonathan  Ngwem, l'ar-
rière gauche qui  est parti de
l'Angola pour l'Egypte, d'Auré-
lien Chedjou de Turquie.
Mais, surtout de Joël Matip, le
défenseur central de Liver-
pool. Certaines langues ont
même indiqué que c'est après
le match Bayern de Munich
contre Liverpool que Seedorf
devait avoir la réponse défini-
tive de Joël Matip. Il y a aussi
Nicolas Nkoulou, qui avait de-
mandé à Clarence Seedorf de
lui laisser un temps de ré-
flexion, dont le retour a été
annoncé. De même qu'Adrien
Tameze, le milieu de terrain
de Nice en France dont l'arri-
vée en sélection  a été an-
noncée. 

Seedorf a pris tout le
monde à contre-pied. Dans sa
liste ne figure aucun des
noms tant annoncés. Il n'y a
pas eu de révolution dans la
liste des 23 convoqués par le
sectionneur du Cameroun. Ce
sont les mêmes visages qui
sont revenus, à l'exception de
deux joueurs, qui ont fait leur
retour en sélection. Joël Ta-

gueu, lattaquant de Maritimo
au Portugal et Jean-Pierre
Nsamè, l'attaquant de Young
Boys, le club leader du cham-
pionnat suisse. Les deux
joueurs n'ont pas été convo-
qués lors du dernier regrou-
pement en vue du match
contre le Maroc du 16 novem-
bre 2018 et du match amical
contre le Brésil à Londres le
20 du même mois. Jean-
Pierre Nsamè lui,  na jamais
été convoqué par Seedorf.
Ses 8 buts en championnat et
6 matchs de Champions
League ont probablement
forcé la main à Seedorf. Joël
Tagueu quant à lui, navait pas
été du dernier regroupement.
Mais sa forme actuelle et son
potentiel en championnat au
Portugal ont milité pour que le
sélectionneur national puisse
le convoquer de nouveau.
L'on se rappelle quil a été au-
teur d'un doublé le week-end
dernier en championnat du
Portugal, donnant la victoire à
son équipe et désigné meil-
leur joueur de la rencontre.
On a l'impression que l'atta-
quant camerounais est en
train de retrouver sa verve of-
fensive de la saison dernière
où, arrivé en mi-saison, il

avait inscrit 9 buts en 15
matchs. Les débuts de cette
saison nont pas été promet-
teurs, puisque Tagueu affiche
4 buts seulement en 13
matchs. Quant aux autres
joueurs faisant partie de la
liste de Clarence Seedorf, ce
sont les habitués de la sélec-
tion. 

Le regroupement com-
mence lundi prochain à
Yaoundé en vue de la prépa-
ration de ce match contre les
Comores. Les Lions Indomp-
tables ont besoin juste d'un
point pour assurer leur quali-
fication. Mais, le public came-
rounais, attend plus que le
point nécessaire. « Il faut
écraser seulement ces Como-
riens pour qu'ils comprennent
quon ne défie pas les Lions »,
déclarait un confrère, mer-
credi dernier lors de la visite
des stades de Yaoundé par le
ministre des Sports. En se
rappelant que les Comores
ont déposé une requête au
Tribunal arbitral du sport (Tas)
pour solliciter la disqualifica-
tion du Cameroun pour la Can
2019, dès lors que l'organisa-
tion lui a été retirée par la Caf.

Achille Chountsa   

“Mettre le maximum à l’offensive”
Kisito Eloundou. Notre consultant pose un
regard sur la liste de Clarence Seedorf et
donne des pistes sur la manière dont il faudra
aborder le match contre les Comores. 

Quelle analyse faites-vous
de la liste publiée par Cla-
rence Seedorf, le sélection-
neur des Lions
Indomptables, en vue du
match contre les Comores
du 23 mars prochain à
Yaoundé ?

De prime abord, sur le plan
du jeu, je constate que Cla-
rence Seedorf a convoqué 8
défenseurs, 5 milieux de ter-
rain et 7 attaquants. Cela veut
dire qu’il est parti sur le prin-
cipe d’assurer une animation
défensive de manière à ne
pas encaisser de but. Et
maintenant chercher à ins-
crire un but vers la 60ème mi-
nute, parce qu’il a négligé un
peu la zone de transition. 5
milieux de terrain veulent dire
qu’il n’aura pas beaucoup de
considération au niveau de la
transition. Il va beaucoup plus
chercher le ballon vers l’avant
en essayant d’assurer l’ar-
rière, parce que les deux der-
nières lignes sont à prendre
en compte. 

Et au sujet de la qualité in-
dividuelle des joueurs,
qu’en dites-vous ?

Je puis vous dire qu’il n’y a
pas du nouveau sous le soleil,
même si on peut noter deux
innovations dans cette liste
qui était déjà connue. Jean-
Pierre Nsamè et le jeune Joël
Tagueu qui, à mon sens, ont
quelque chose à démontrer à
mon sens, parce que ceux qui
sont souvent convoqués, Ta-
gueu et Nsamè n’ont pas
grand-chose à envier de
ceux-là. A ces deux joueurs
de saisir leur chance par rap-
port à l’opportunité qui leur est
offerte pour pouvoir rivaliser
avec les autres. 

Le Cameroun a besoin d’un
point pour se qualifier alors
que les Camerounais, dans
leur majorité, pense que les
Lions devraient écraser leur
adversaire. Est-ce que ce
sera une tâche aisée ?

Je pense qu’il faut mettre le
maximum à l’offensive. Pour
mieux assurer la qualification,
il faut marquer des buts.
Après avoir assuré, il faut
mettre de la manière. A ce
moment-là, on peut offrir du
plaisir aux spectateurs par
rapport au rendement dans le
jeu. Mais, il faut faire attention
à cette équipe comorienne qui
a des jeunes dotés de vivacité
dont certains ont beaucoup
plus de temps de jeu, même
si on peut trouver  que leur
championnat n’a pas la même
intensité  sur le plan physiolo-
gique. Mais c’est une équipe
à respecter  et il faudra faire
hyper attention face  à elle.
C’est pour dire que le Came-
roun est une équipe au-
jourd’hui qu’on ne craint plus.
A l’aller, cette équipe nous a
tenus après avoir ouvert le
score. A Yaoundé, la pression
est de notre côté et il est
question pour eux de venir
créer la sensation. Sur le dis-
positif de jeu de Clarence
Seedorf, je reste sur ma faim.
Au niveau du milieu de ter-
rain, il manque véritablement
un joueur capable de pouvoir

organiser, surtout au niveau
de la relance courte. On a des
défenseurs centraux qui ne
sont bons qu’à la relance
longue. Zambo Anguissa et
Kunde Malong sont dans le
même registre. La personne
qui peut répondre au niveau
du jeu en profondeur, c’est Ar-
naud Djoum. Il faut un joueur
au milieu de terrain, capable
de venir chercher le ballon  au
pied au niveau de la relance
courte, comme l’a fait pendant
la Can 2017 Sébastien Siani
qui, malheureusement n’a pas
rejoint les rangs des Lions
jusqu’ici. Depuis le départ de
Marc Vivien Foé (Paix à son
âme) on n’a pas eu un joueur
capable de pouvoir assurer ce
rôle. Siani a essayé de jouer
ce rôle et c’est une absence
aujourd’hui qui devrait pénali-
ser. Il est question de trouver
un joueur dans ce registre
pour pouvoir répondre favora-
blement, surtout lorsque l’ad-
versaire essaye de dominer le
jeu au milieu de terrain.

Quand vous regardez les at-
taquants convoqués, est-ce
les meilleurs selon vous en
ce moment ?

J’ai envie de dire qu’il est
difficile de faire une liste sans
ces gens-là, parce que sur le
plan des facteurs des facteurs
de performances qui résu-
ment le football, on n’en trou-
verait pas vraiment mieux. A
ceux qui ont été convoqués
de démontrer qu’ils peuvent.
L’inquiétude reste au niveau
du temps de jeu de différents
joueurs convoqués. Quand on
regarde dans leurs équipes,
on dénombre beaucoup qui
ne sont pas titulaires. Baho-
ken dans son équipe n’a pas
ce qu’un Sadio Mane ou
Salah a dans le cadre de l’in-
tensité de jeu, de la plus-
value. Donc, ce sont des
joueurs moyens qui ont été
convoqués et qui peuvent en
un coup faire quelque chose
de probant, étant donné qu’à
un moment, ça va baisser en
intensité. Et donc, l’entraîneur
assez réservé pour ne pas
faire des remplacements en
première mi-temps et réserver
les autres pour prendre le
relai après la 75ème minute.

Propos recueillis 
par A.C   

Les joueurs convoqués
Gardiens de buts
1- André Onana (Ajax Amster-
dam)
2- Fabrice Ondoa (KS Oos-
tende)
3- Carlos Kameni (Fener-
baçe)

Défenseurs
1- Collins Fai (Standard de
Liège)

2- Jérôme Onguene (RedBull
Salztburg) 
3- Michaël Ngandeu (Slavia
de Prague)
4- Yaya Banana (Panonios)
5- Jean-Armel Kana Biyik
(Kayserispor)
6- Gaëtan Bong (Brighton)
7- Ambroise Oyongo Bitolo
(Montpellier) 
8- Joyskim Dawa Tchakonte
(Mariupol)

Milieux de terrain
1- Zambo Anguissa (Fulham)
2- Pierre Kunde Malong
(Mayence)
3- Georges Mandjeck (Mac-
cabi)
4- Petrux Boumal (Ural)
5- Arnaud Djoum (Hearts)

Attaquants
1- Joël Tagueu (Maritimo)

2- Stéphane Bahoken (An-
gers)
3- Jacques Zoua (Astra
Giurgi)
4- Clinton Njie (Marseille)
5- Choupo-Moting (Psg)
6- Christian Bassogog (Henan
Jianye)
7- Jean-Pierre Nsame (Young
Boyz)
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Réactions

S p o r t s

Un championnat à 44 clubs
D2 du Centre. La session ordinaire du Conseil dadministration de la ligue régionale a défini les
contours de la compétition de cette saison hier à Yaoundé. 

Le championnat de
deuxième division de la
ligue régionale de football

du Centre souvre le 25 mars
prochain. Ce sera à travers un
match douverture dont le lieu et
laffiche seront déterminés par le
secrétariat général  dans les
prochaines heures. Cest lune
des principales résolutions
prises à lissue de la session du
Conseil dadministration de cette
ligue qui sest déroulée hier, 14
mars 2019 à Yaoundé. Lautre
information importante
concerne ce championnat, qui

se disputera à 44 clubs, répartis
en 6 sous-poules. Siant Fabien
Mvogo, le président de la ligue
régionale de de football du Cen-
tre donne la formule de cette
compétition inédite : « Le cham-
pionnat va se jouer en six
poules. Dans chaque sous-
poule, il y a deux clubs qui des-
cendront directement. Nous
voulons faire descendre 15
clubs, pour retrouver la normale
qui est de 32. Les clubs classés
3ème de chaque sous-poule,
six, joueront les barrages pour
compléter les trois autres qui

devront descendre à la ligue dé-
partementale ». En fait, la ligue
régionale de football du Centre,
habituée à un championnat
avec au maximum 32 clubs,
gère ainsi lhéritage laissé par le
Comité de normalisation de la
Fécafoot, qui navait pas voulu
faire la politique dexclusion sur
la période 2013 — 2018. 

Ce nombre élevé de clubs
nest pas un souci pour les res-
ponsables de la ligue régionale.
Les clubs, avant de prendre le
départ, vont avoir des facilités.
« La fédération donne 20 li-

cences, le président de la Ligue
régionale offre 11 licences et 06
aux équipes de ligues départe-
mentales. Je crois que les clubs
de la ligue du Centre sont gâtés
par ce don de la Fédération et
de leur président. Les équipes
sont en train de saffilier pour bé-
néficier des 20 licences avant le
15 mars et les 11 licences du
président de la ligue ; ce qui fait
31 licences », explique Saint
Fabien Mvogo, le président de
cette ligue. Avant louverture de
ce championnat, les matchs
comptant pour les éliminatoires
de la coupe du Cameroun se
disputeront. Lautre résolution
prise concerne les terrains dac-
cueil des clubs. « La décision
qui a été prise par le conseil est
que, tous les clubs jouent dans
leurs départements dorigine ; ça
règle une bonne partie du pro-
blème. Chaque club qui doit
jouer dans le Mfoundi doit nous
apporter le document du direc-
teur de ce stade qui autorise
quon y joue », a indiqué le pré-
sident de la ligue.

Saint Fabien Mvogo compte
rester fidèle à la tradition à ,la fin
de la saison quant à ce qui
concerne la récompense des
meilleurs. « Tant que je suis pré-
sident de la ligue régionale, le
champion aura un million FCfa ;
le malheureux finaliste
500.000FCfa ; et les demi-fina-
listes 250.000FCfa et les arbitre
aussi, les meilleurs seront pri-
més ; ce corps doit être primé et
leurs primes doivent revenir à la
grille de 2002 », a-t-il promis. 

A.C

Yaoundé, le 14 mars 2019. Une vue de la salle lors du conseil régionale de la ligue
de football du Centre.

« Voir clair au niveau des licences » 

Linus Oscar Olinga, président de la ligue du

Nyong et Mfoumou

Il y avait des points dombre.
On voulait voir clair au niveau

des licences, parce quau dé-
part, il y a une circulaire du se-
crétaire général fédéral qui
indiquait que tout club devrait
bénéficier de la subvention ve-
nant de la Fifa. Et on devrait
alors transformer cela en li-
cences. Ils ont conditionné. Ils
ont dit quon devrait le faire au
plus tard le 15 de ce mois de
mars. Ça a chauffé dans la
salle, parce quon sest dit quon
ne saurait parler de subvention
et quon la conditionne. Le pré-
sident régional a pris sur lui de
repartir vers les autorités de
linstance faitière de notre foot-
ball pour leur tendre la main
pour que tout club bénéficiant
de cette subvention puisse en-
trer en possession de ses li-
cences, quelle quen soit la date
où ils vont mettre leurs de-
mandes de licences en ligne.
Cela devrait être fait avant le
lancement du premier tour de la
Coupe du Cameroun pour la ré-

gion du Centre. Les poules du
championnat ont été tirées.
Compte tenu du temps, on vient
de faire six poules. Conquérant
dAkonolinga va revenir sur la
scène et va compétir sans
souci. 

« Un conseil régional fécond » 

Ismaël Moustapha, vice-président de la ligue

départementale de la Lékié

Ça été une un conseil régio-
nal fécond. Je sors dici avec

une grosse richesse. Mais,
dans la vie, quand tout va bien,
il faut dabord faire une critique.
Jai dit au président de la ligue
régionale que cest lui qui détient
la science, si tant est que cest
une théorie pyramidale. Mon
existence vient de la ligue ré-
gionale qui tire sa source à la fé-
dérale. Quand ça ne va pas,
nous devons nous arrimer. Les
activités se sont bien déroulées.
Dans les ateliers où jai été, tout
sest bien passé ; Jai reçu les in-
formations avec beaucoup de
gourmandise.

Propos recueillis par 
A.C

La préparation s´intensifie pour Fap et Dynamique
Amical. Le match test entre les deux formations s´est soldé par la victoire 34-32 des amazones
du Mbam et Inoubou mercredi dernier au complexe sportif de la Gp.

En attendant le quick off de
la nouvelle saison, l´heure
est au rodage des effectifs

dans les différents états-majors,
pour les formations de la Ré-
gion du Centre. Deux d´entre
elles, en l´occurrence Fap et
Dynamique de Bokito, se sont
retrouvées le temps d´une ren-
contre amicale, mercredi der-
nier au complexe sportif de la
Garde Présidentielle.

Il était question pour les diffé-
rents staffs techniques, d´éva-

luer leurs joueuses, celles-ci de-
vant mettre en pratique les dif-
férents systèmes de jeu, tant
sur le plan défensif et offensif,
élaborés pendant les séances
d´entrainements. Le score final
importait peu, l´objectif principal
étant de respecter non seule-
ment les consignes, mais d´ap-
pliquer avec rigueur,
abnégation, précisions et déter-
mination, les différents schémas
tactique et technique. Après
plus d´une heure de jeu, pé-

riode durant laquelle, toutes les
joueuses dans les différents
camps ayant eu l´occasion de
rentrer sur le terrain, a permis
aux entraineurs, d´avoir une
idée précise sur chaque élé-
ment (Réaction, lecture de jeu,
attitude en défense et en at-
taque etc.). Le match test entre
les deux formations, s´est soldé
par la victoire 34-32 des ama-
zones du Mbam et Inoubou.

Pour Serge Guebogo, le tra-
vail va continuer question d´être

en forme avant la compétition
internationale prévue au mois
de mai en Egypte. « Un gros
travail est fait, il y a encore des
réglages à faire, on va s´atteler
à régler cela avant la compéti-
tion internationale, en multipliant
les matchs amicaux », précise
le coach principal. L´équipe qui
enregistre le retour de certaine
joueuses de la maternité a l´ins-
tar de Touba, pourra également
compter sur la jeune Sonia
Nnomo, qui a connu une saison
blanche la saison dernière. Des
renforts avec les arrivées de
Bikie (Fanz), Tazizong (Fap) et
Mahala (fap).

Coote Forces armées et po-
lice qui est rendu à son second
match test après celui face au
Yuc, celles-ci affuutent leurs
armes, question également
d´être en jambes avant la cam-
pagne africaine. L´objectif étant
de terminer sur le podium, le
staff technique a effectué des
renforts à des postes clés, sur-
tout du côté gauche. Avec l´arri-
vee de Placide Tagne, le nouvel
entraineur de l´equipe Dames,
on enregistre les recrutements
des internationales Amélie
Mvoua, Christelle Tchogouang
et Magbe qui effectue son re-
tour après une pige en  Turquie.
Un effectif qui pourra s´agrandir,
plusieurs éléments étant en
stage de formation militaire

Moïse Moundi

Poule A
1) Jeunesse Stars de Yaoundé
2) Fauve Azur de Yaoundé
3) Académie Nyom II de
Yaoundé
4) Sirocco Fezer dEseka
5) Black Stars de Saa
6) Fondation TAFI de Yaoundé
7) ACCEFOOT de Yaoundé
8) Salam FC de Bafia

Poule B
1) Ouragan de Yaoundé
2) Fomakap de Yaoundé
3) Soleil Académie de Yaoundé
4) Galaxie Fc dAkonolinga
5) Achille Fc de Saa
6) Green Stars  de Mbalmayo
7) Arsenal de Yaoundé
8) Jeunesse dObala

Poule C
1) ICK Fondation de Mfou
2) Talents dAfrique de Yaoundé
3) Oxygène de Mfou
4) Foudre dAkonolinga
5) Eding Sports Académie de
la Lékié
6) EPTA de Mbankomo
7) Lausanne Fc de Yaoundé

Poule D
1) Boums de Yaoundé
2) Nkufo academy de Yaoundé
3) F.C Mbalmayo
4) Celtic Atlantic de Balamba
5) Mbangassina Fc
6) Masa de Ngoun
7) Foty Sport de Mbalmayo

Poule E
1) Vent dEtoudi
2) Jeunesse Académie de
Ngoulmakong
3) Mazadje de Mbalmayo
4) Cosmos de Bafia
5) Tempête de Nanga-Eboko
6) Soderma de Matomb
7) Mimosa de Mfou

Poule E
1) Afrika Sport de Yaoundé
2) Musango de Yaoundé
3) Canon Young Boys de
Yaoundé
4) Mercure de Bafia
5) Minta F.C
6) Conquérant Fc dAkonolinga
7) Sport Etudes de Mfou

Les différentes 
sous-poules

Mercredi 13 mars 2019 complexe sportif gp, une phase du match amical fap-dy-
namique bokito.
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Programme des matchs Ligue 2

La saison souvre le samedi, 23 mars
Handball. Date arrêtée entre la fédération et présidents des clubs a
l´issue de la réunion préparatoire en prélude au lancement du
championnat tenue hier à l´hôtel Mont-Febé.

Plus quelques jours, et le
championnat national de
handball saison 2018-

2018, sera lancé dans les caté-
gories seniors Dames et
Messieurs. Les présidents de
clubs et la Fédération camerou-
naise de handball réunis mer-
credi dernier après-midi à
l´hôtel Mont-Febé. C´était en
prélude a la réunion prépara-
toire au lancement des activi-
tés.

Il ressort que la saison spor-
tive sera lancée le samedi 23
mars 2019, date arrêtée d´un
commun accord, au terme de
plusieurs heures d´échanges
constructifs, entre la Fecahand
et dirigeants de clubs. Une ren-
contre qui a vu la présence de
la grande majorité des clubs af-
filiés pour la nouvelle saison,

une seule absence celle du diri-
geant de Ngondikam. Au cours
de celle-ci, toutes les modalités
ont été arrêtées, avec un cham-
pionnat qui va se dérouler en
deux phases. D´abord une pre-
mière étape avec des rencon-
tres en aller-retour et au terme
de celle-ci, des clubs seront re-
tenus pour les play-offs, se-
conde partie, qui détermineront
les champions.

Un démarrage rapide devant
surtout permettre aux clubs ca-
merounais, engagés pour la
compétition africaine, d´avoir
quelques matchs dans les
jambes, avant leur départ pour
le Caire, où va se dérouler le
championnat des clubs cham-
pions. Faut-il le rappeler, les re-
présentants Camerounais, à
savoir les équipes Dames et

Messieurs des Forces armées
et police, Dynamique de Bokito,
sont fixés sur leurs adversaires.

A l´occasion, seize équipes,
dont dix en Messieurs et six en
dames, serons sur la ligne de
départ pour le titre national.
Pour la nouvelle saison, l´on
enregistre l´accession de qua-
tre nouveaux clubs en division
d´honneur dans les différentes
catégories. Il s´agit de Ngondi-
kam (Filles du Nkam), de la
ligue départementale du Nkam,
dirigée par le président Dieu-
donné Kong. Chez les Mes-
sieurs, Ebolowa handball, Vital
handball de Yaoundé et Bam-
boutos handball, feront leurs
premiers pas en première divi-
sion. 

Moïse Moundi

Le choc Apejes - Coton sport
Stade Omnisports. Les deux équipes saffrontent ce jour à loccasion
de la 9ème journée de la Ligue 1 dans la poule A.

Apejes de Mfou-Coton
sport de Garoua, est laf-
fiche au sommet de la

9ème journée du championnat
Ligue 1. Dans une poule A do-
minée par Union sportive de
Douala avec 14 points, la ren-
contre promet des étincelles
dans la cuvette de Mfandena.  Il
sera question de se distinguer
afin de ne pas séloigner de la
tête du classement. Cette ren-
contre aura lieu ce jour au stade
Omnisports de Yaoundé dans
une ambiance surchauffée au
regard des différents enjeux.

Lors de la 8ème journée, lé-

quipe du président Léon Zang
sétait lourdement inclinée dans
le derby face à Dragon de
Yaoundé (1-3) tandis que lé-
quipe fanion du septentrion,
Coton sport, sinclinait aussi face
à Union de Douala, leader de la
poule A (0-1). Cette rencontre
revêt donc une importance ca-
pitale pour les deux équipes qui
se tiennent dailleurs au classe-
ment. Léquipe de Mfou est
4ème avec 10 points au mar-
quoir et Coton 3ème avec 11
points soit un de plus quApejes.
Oumarou Sokba et Bertin Eb-
wellé savent mieux que qui-

conque lurgence quil y a à rem-
porter cette rencontre.

A la lumière de lenjeu claire-
ment présenté, lobjectif est de
décrocher les trois points de
cette journée. « On aura droit à
une belle rencontre. Ce sont
deux équipes qui mettent un ac-
cent particulier sur la qualité du
jeu et la technique. Sur le banc,
ce sont deux techniciens. Cest
un match à suivre », explique
Blaise Ngoue, observateur
sportif. Il y aura du feu…

Solière Champlain Paka

Yaoundé, le 7 juin 2017. Stade annexe n°1 de l'Omnisports. Apejes - Coton (2-1).

Poule A   
Samedi 16 Mars 2019
Centre Technique Dodza 
16h00 : As Fap ≠ As Etoa
Meki
A : Tanyu Julius
A1 : Mani Mbenti Serge
A2 : Nkem Theophilius
4è A : Heumou Fabrice
Commissaire : Ngando Peter
Coordonnateur : Owona Serge

Dimanche 17 Mars 2019
Centre Technique d’Odza 
14h00 : As Matelots ≠ Dy-
namo
A : Boweye Charles
A1 : Ndam Blaise
A2 : Banfo D.
4è A : Martin Abessolo
Commissaire : Tchomo
Coordonnateur : Owona Serge

16h00 : Canon ≠ Bang Bullet
A : Djongang D.
A1 : Oloa Sévérin

A2 : Tchamalieu
4è A : Brice Prince
Commissaire : Zengue Ebe
Coordonnateur : Owona Serge

Poule B
Samedi 16 Mars 2019
Stade Municipal De Mfou
15h30 : Yafoot ≠ Bamboutos
A : Souleymanou Bah
A1 : Arouna Nouhou
A2 : Olinga Fandjeng
4è A : Litop Bernard
Commissaire : Owoundi
Georges
Coordonnateur : Owona Serge

Centre Technique Dodza
14h00 : Renaissance ≠ Leo-
pard
A : Mohamed Bouba
A1 : Bello Francis
A2 : Mvoula Jean
4è A : Emeyene Toukene
Commissaire : Mme Ndjoume
Vaillante

Coordonnateur : 

Dimanche 17 Mars 2019
Stade Municipal d’Obala
15h30 : Lion Blesse  ≠ Aigle
A : Boyomo Biguemi
A1 : Kombo Narcisse
A2 : Ebogo Jean Marie
4è A : Tatsingoum
Commissaire : Feumba
Tchadja
Coordonnateur : Mboumboua
Roger

Stade Municipal de Foumbot
(Programmé Le Mercredi 13
Mars 2019)
15h30 : Racing  ≠ Ofta
A : Onana Onana Augustin
A1 : Nkimbeng
A2 : Shinkan C.
4è A : Meguessi R.
Commissaire : Moulong Mou-
long Jean
Coordonnateur : Soume Ekane
René

Programme de la 9ème journée Ligue 1

Poule A
Vendredi 15 Mars 2019
Stade Omnisports de Yaoundé 
14h30 : Apejes De Mfou ≠
Coton Sport De Garoua
A : Ngwa Blaise
A1 : Boubou John
A2 : Mabou Bertrand
4è A : Engoudou Roland
Commissaire : Nde Christo-
pher
Coordonnateur : Ntitem Ii Tho-
mas

Dimanche 17 Mars 2019
Limbe Centunary Stadium
15h30 : New Stars  ≠ Avion
Academie
A : Njichu Clovis
A1 : Mbida Awono
A2 : Bigoh Metoul
4è A : Mbelle Mbelle
Commissaire : Biyick Ii
Jacques
Coordonnateur : Ikomey Henry

Ebolowa Stade Municipal De
Nkoovos
15h30 : Colombe ≠ Tkc Saos 
A : Dimoya Florent

A1 : Oumarou Sanda
A2 : Donbol Jean Claude
4è A : Alinda Ambroise
Commissaire : Hioba Hioba
Paul Alain
Coordonnateur : Ekoumou
Laurent

Bamenda Yong Sport Stadium
15h00 : Pwd ≠ Dragon
A : Ngah Willy
A1 : Emah Patrick
A2 : Ada Nda
4è A : Kamga Njipi
Commissaire : Ngaba Victor
Coordonnateur : Forkwa Louis

Poule B 
Dimanche 17 Mars 2019
Stade Omnisports de Bafous-
sam
13h30 : Fovu ≠ Ums
A : Mbatonga Ottou
A1 : Ousmanou Inoua
A2 : Nkou Ateba Simon
4è A : Yaze
Commissaire : Njankouo Issa
Coordonnateur : Nick Tiam
Yvan

15h30 : Feutcheu ≠ Astres
A : Nkamba Drid
A1 : Damsou Isaïe
A2 : Ahmadou
4è A : Enow Olivier
Commissaire : Tigyo Grégoire
Coordonnateur : Nick Tiam
Yvan

Bamenda Yong Sport Stadium
13h00 : Yosa ≠ Stade Renard
A : Mandeng Bakally Cosmas
A1 : Menye Mpele Rodrigue
A2 : Ngoon Mbeleck Simon
4è A : Etoa Toto
Commissaire : Abdoulaye
Gambo
Coordonnateur : Forkwa Louis

Stade Municipal De Melong
15h30 : Unisport ≠ Eding
A : Chehou Amadou
A1 : Aboubakar Djika
A2 : Meke Patrick
4è A : Njofang
Commissaire : Téclaire Marie
Tembous
Coordonnateur : Leumaleu
André

Brèves

Un trio arbitral camerounais pour Algérie - Gambie

Un trio arbitral camerou-
nais sous la conduite de
Mr Alioum dirigera la ren-

contre Algérie - Gambie prévue
le 22 mars à 20h45 au stade
Mustapha Tchaker de Blida pour
le compte de la sixième et der-
nière journée des qualifications
à la Coupe dAfrique des nations
CAN 2019, groupe D. Il sera as-
sisté de ses deux compatriotes,
Elvis Guy Noupoue Nguegue et
Ernest Nkeniji Ekobe. Lautre
match du groupe D entre le
Benin et le Togo prévu le 24
mars à 16h00 au stade de lAmi-
tié de Cotonou a été confié à un
trio éthiopiens dirigé par Bamlak
Tessema Weyesa, assisté de
Temesgin Samuel Atango et
Tigle Gizaw Belachew.

Avant la sixième et dernière
journée des qualifications, lAl-
gérie qui trône en tête (10 pts)
est déjà qualifiée pour la CAN
2019. Le second billet se jouera
entre la Gambie, le Benin et le
Togo.

La Gambie qui partage la troi-
sième place avec le Togo (5

points) est condamnée à simpo-
ser contre en Algérie pour espé-
rer se qualifier. Le Togo doit
gagner contre le Benin
(2e/7points) alors que son ad-
versaire pourrait se contenter
dun nul pour aller à la phase fi-

nale CAN 2019, qui va se jouer
pour la première dans lhistoire
de la compétition en présence
de 24 nations. La phase finale
de la CAN 2019 aura lieu en
Egypte du 21 juin au 19 juillet.

Avec Dzfoot




